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Les migrations entre le Mozambique et l’Afrique du Sud sont profondément ancrées dans 
la culture, l’histoire et l’économie politique régionale et représentent encore aujourd’hui 
l’un des principaux flux de migrations économiques en Afrique australe. Cependant, les 
schémas migratoires ont évolué, d’abord avec l’indépendance du Mozambique en 1975, 
puis avec le profond renouvellement du contexte régional caractérisé à la fois par la fin 
de la guerre civile mozambicaine et l’intégration au processus de libéralisation suite à la 
fin de l’apartheid en Afrique du Sud.  
L’objectif de cette communication est de décrire et d’analyser les dynamiques 
migratoires des ménages ruraux mozambicains depuis la période coloniale à nos jours, 
afin de souligner la façon dont les formes de mobilités renouvelées du contexte post 
apartheid permettent l’émergence de stratégies socio-économiques sur une base multi-
localisée. 
Pour cela, en nous situant au sein des approches de re-conceptualisation du fait migratoire 
autour de la notion de circulation, nous analysons l’évolution des formes de mobilités et 
les stratégies familiales associées dans une perspective historique, à partir des trajectoires 
de vie professionnelles et migratoires d’un échantillon raisonné de 97 ménages. 
Une typologie des systèmes de mobilités mis en regard avec les stratégies des familles 
permet d’observer l’évolution de migrations circulaires vers les mines sud-africaines, 
fortement contrôlées par le système colonial en complément de l’agriculture locale, vers 
des stratégies de mobilités flexibles et informelles s’inscrivant simultanément dans 
différents lieux de l’espace national et international. Ces résultats sont mis en perspective 
avec les environnements et contraintes changeants liés au contexte plus large de 
globalisation, particulièrement en termes d’accroissement des conditions de travail 
informelles et instables en Afrique du Sud.  
 
 
 


